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Le paysage est avant tout un milieu […]  
dans lequel nous agissons, pensons, décidons, rêvons aussi. […]

Penser et agir avec le paysage, c’est d’abord y être attentif et y faire attention. 

Jean-Marc Besse, « La nécessité du paysage », novembre 2018

« Un mot sur ce que m’évoque le Plan de Paysage à partir de ce que j’ai vu et entendu aujourd’hui. »
Contributions des participants de la commission aménagement du SAGE, le 13 décembre 2018 à Saint-Maur
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préambule

 

La conception et le déploiement d’un dispositif de mise en 
œuvre, d’animation et de suivi – évaluation spécifique sont im-
pératifs pour assurer la réussite opérationnelle du Plan de Paysage Marne 
Confluence. Il s’agit en effet, une fois le Plan de Paysage élaboré,  
de le faire vivre concrètement, c’est-à-dire d’aider, et de veiller,  
à la prise en compte ‘opérationnelle’ de ses objectifs, et à la mise  
en œuvre de ses actions dans l’ensemble des politiques sectorielles 
et des projets déployés sur le territoire concerné. 

Ceci sous-entend : 

 d’assurer le portage et l’animation du Plan de Paysage à même  
de partager et faire connaître le Plan de Paysage ; 

 de mobiliser les acteurs qui vont aider à sa diffusion ; 

 de définir les modalités d’accompagnement des acteurs qui ont 
 à l’intégrer dans leurs politiques et projets ;

 d’assurer son suivi en termes d’avancement et d’effets ;

 de prévoir les modalités et de mener l’évaluation du Plan de Paysage  
à des moments précis (mi-parcours, in fine). 

 de pérenniser la démarche partenariale qui a présidé à son élaboration  
(concertation / communication / échanges avec les acteurs du territoire)  
et de l’étendre à une mobilisation citoyenne. 

Ce dispositif est conçu pour être opérationnel et proportionné aux moyens  
(humains et financiers) susceptibles d’être mobilisés par chacun de façon réaliste.  
Il est donc par essence évolutif. Il s’appuie sur les enseignements tirés  
des opérations-test, notamment celle de Sucy-Bonneuil (voir rapport de 
phases 2 & 3), et sur des expériences d’autres Plans et démarches de paysage.  
Enfin il s’articule avec, et complète, le dispositif de suivi évaluation du SAGE Marne 
Confluence dont le Plan de Paysage est issu. 

Pourquoi concevoir et activer  
	 un dispositif de mise en œuvre, d’animation et de suivi-évaluation du Plan Paysage Marne Confluence ? 

Contributions des participants de la commission aménagement du SAGE, le 13 décembre 2018 à Saint-Maur



Phase 4 : Dispositif de mise en œuvre - Décembre 20184   Région Île-de-France  Agence de l’Eau Seine Normandie AESN  DRIEE  SMV Syndicat Marne Vive  Complémenterre  ATM  Adage  AScA  Biotope  Repérage Urbain  Poze  Damien Cazeils  

I- Quelle organisation 

	 des acteurs
pour la mise en œuvre, l’animation et le suivi-évaluation du Plan de Paysage ?



Phase 4 : Dispositif de mise en œuvre - Décembre 2018

I- Quelle organisation des acteurs pour la mise en œuvre, l’animation et le suivi-évaluation du Plan de Paysage ?

5  Région Île-de-France  Agence de l’Eau Seine Normandie AESN  DRIEE  SMV Syndicat Marne Vive  Complémenterre  ATM  Adage  AScA  Biotope  Repérage Urbain  Poze  Damien Cazeils  

La mise en œuvre du Plan de Paysage nécessite un portage, une animation  
et une diffusion spécifiquement dédiées. Cela doit permettre, entre-autre :

 de veiller à la déclinaison concrète des objectifs et des actions  
du Plan de Paysage dans les planifications et projets des acteurs du territoire ; 

 d’apporter aux acteurs un conseil et un appui technique dans les domaines 
abordés par le Plan de Paysage ; 

 d’aider à l’émergence de projets aux bonnes échelles de territoire et de temps ; 

 d’assurer le suivi et l’évaluation des actions… 

C’est une condition nécessaire pour que les thématiques visées par le Plan  
de Paysage ne soient pas traitées de façon sectorielle mais selon une approche 
intégrée et paysagère.

Le schéma d’organisation proposé en page suivante tient compte du SAGE Marne 
Confluence, dont le Plan de Paysage est directement issu et constitue un axe 
stratégique. à ce titre, il doit être mis en perspective avec les objectifs du SAGE :  
qualité de l’eau et retour de la baignade en Marne en 2022, restauration 
écologique des milieux aquatiques et humides, valorisation de l’eau et de la 
nature en ville. Cependant, le Plan de Paysage Marne Confluence embrasse bien 
au-delà du SAGE au sens des thématiques et des acteurs concernés. 

Le schéma d’organisation tient également compte de la spécificité du thème 
« paysages de l’eau », qui ne constitue pas une compétence à part entière 
mais trouve écho dans plusieurs compétences exercées à différents niveaux 
d’organisation territoriale (urbanisme, aménagement du territoire, eau 
et assainissement, protection de l’environnement, culture et patrimoine, 
développement économique, déplacement…). 

Le schéma d’organisation tient compte enfin des exigences de temporalité 
qu’une telle démarche impose. D’abord par ce que le Plan de Paysage est  
par essence lié au calendrier de mise en œuvre du SAGE (six ans minimum  
à compter du 2 janvier 2018) et de celui du Contrat d’actions trame verte  
et bleue qui le sous-tend (2018-2023). Ensuite parce que pour agir sur  
le paysage, il faut du temps, compte tenu de l’inertie des phénomènes en jeu ; 
l’inscription du Plan de Paysage Marne Confluence dans la durée est donc 
primordiale, ce qui nécessite de concilier les temps court à moyen des actions  
à mener et des planifications à établir, et le temps long des effets à en attendre. 

En effet le Plan de Paysage Marne Confluence a émergé d’un territoire sur 
lequel de nombreuses dynamiques sont à l’œuvre (Grand Paris, programmes de 
rénovation urbaine, développement économique…), et pas toujours avec le souci 
des paysages de l’eau. Leur inflexion progressive est dès lors aussi cruciale  

à la réussite du Plan, que l’impulsion de nouvelles démarches ou actions résultent 
directement du Plan de Paysage. Chaque projet et démarche de planification en 
cours d’élaboration représente ainsi une formidable opportunité de déploiement 
du Plan de Paysage Marne Confluence, à condition toutefois de convaincre  
les porteurs de la nécessité de les y intégrer. L’évolution nécessaire pouvant alors 
relever de choix politiques ou de simples options techniques. Même certains 
projets engagés, ou « coups partis », peuvent encore présenter des possibilités 
d’amélioration du point de vue des paysages de l’eau. Ces améliorations relevant 
alors plutôt de l’ajustement technique/opérationnel. 

Les interactions permanentes entre acteurs à différentes échelles et la grande 
variabilité de leurs degrés de maturité sur la question des paysages de l’eau, 
l’exigence conduisent : 

 à envisager un mode de fonctionnement partenarial et itératif, 

 à définir une feuille de route engageant les acteurs concernés, autour de 
priorités et d’outils, permettant d’assurer une montée en puissance progressive 
du Plan sur le territoire ; une montée en puissance dont il s’agira de suivre  
la progression et les effets grâce à un dispositif de suivi-évaluation adapté.

Contributions des participants de la commission aménagement du SAGE, le 13 décembre 2018 à Saint-Maur
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portage, animation et mise en œuvre du plan de paysage 

Réseau partenarial de mise en œuvre : 
les opérateurs
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NB : Ce schéma d’organisation co-construit  
avec les acteurs est évolutif. Il s’enrichira au fur  
et à mesure du déploiement du Plan de paysage

*  un groupe de personnalités pouvant être impli quées à la fois 
dans le comité de suivi et d’évaluation, dans le collectif 
d’animation, dans le réseau partenarial de mise en œuvre

Comité de suivi  
et d’évaluation : 

les porteurs

Composition

 un(e) président(e),  
un(e) élu(e) référent(e) ?

Missions

  Légitimer sur le territ
oire le PP et son animation

  Diffuser les m
essages / objectifs du SAGE et du PP (CLE)

  Identifier les dispositifs réglementaires, financiers, 

partenariaux mobilisables

  Évaluer / réajuster

  Rapporter à la CLE, au COPIL du contrat Marne Confluence 

et aux différentes instances concernées par le paysage

Collectif d’animation :
les animateurs

Composition

Réseau partenarial de diffusion : les ambassadeurs

  mgp 

  ept (Paris, Est Ensemble, 
Grand Paris Grand Est,  
Paris Est Marne et Bois, 
Grand Paris Sud Est Avenir)

  Ca paris vallée de la marne

  syndicat mixte  
d’aménagement du morbras, 
syndicat marne vive

  métropoles, agglomérations, ept, 
syndicats intercommunaux 
(SCOT, PLUi, PCAET, SCOP-Plan paysage,  
des chartes, des contrats...)

Composition* 

Missions

  Assurer une veille te
rritoriale  

et faire le lien
 avec « les 

animateurs »

  Saisir les opportunités offertes  

par les projets et les
 documents 

stratégiques et de planification  

(exemple : révisi
on de PLU)

  Identifier secteu
rs/acteurs prioritaires  

en lien avec le collectif d’animation

  Prolonger et développer opération tests

  Aider « les o
pérateurs » à intégrer  

(mettre en œuvre) les a
ctions du PP  

et les démarches participatives adaptées

  Diffuser PP  

(OQP, actions possibles)

  Participer au renseignement  

des indicateurs du dispositif d’évaluation

  syndicat marne vive  
+ Caue (77, 93, 94)

  Club national pp,  
+ réseau régional  
(dont paysagiste  
conseil d’État, ABF)

  les experts : architectes, 
paysagistes, urbanistes, 
géographes, hydrologues, 
écologues, sociologues, 
anthropologues

  les partenaires locaux 
(IAU, APUR, ARB,  
universités, écoles)

  Les associations (ARCEAU, 
Cluster Eau-milieux-sols, 
EKOPOLIS)

Missions

  Convaincre, enrôler  

(des ambassadeurs)

  Sensibiliser, communiquer 

auprès des acteurs du territoire 

et du public : événement, 

visites de sites, documents 

communication (film, synthèse)…

  Groupe ressources pour 

ambassadeurs et opérateurs 

(expertise, form
ation, recherche)

  Point info « Paysage »  

pour acteurs territoriaux

  Coordination du suivi

  Animation démarche évaluation 

(recueil de données, 

indicateurs, rapports…)

  Valorisation des bonnes 

pratiques

groupe ressource en appui sur le triptyque  

 paysa
ge/eau/biodiversité :

animateurs
du plan

de paysage

agents et élus compétents sur les sujets paysages,

nature, espaces verts, patrimoine, eau, climat, 

 écologie urbaine, projets urbains au sein des :

membres issus  
des quatre 
commissions 
thématiques  
du sage  
et en particulier  
des personnalités  
à sensibilité 
“paysage”  
et des porteurs  
de démarches 
similaires 

 élus

  services  
et experts 

  associations  
et usagers

  parrains  
institutionnels

aesn
état (DRIEE,  
Préfecture)
région

  Chambre d’agriculture 
Chambres des métiers 
Chambres de commerce

  Comités départementaux  
de sport, de tourisme

  structures professionnelles 
(urbanistes, paysagistes, 
architectes, CILB) 

  apn, ape (Renard, SEME...)

  artistes

  associations  
et fédérations professionnelles,  
chambres consulaires, artistes  
(des projets STAR Cities)

 draC (UDAP)

  driee (nature, 
sites, paysages)

  driea  
(UD 93, UD 94)

  driHl (UD)

  epa marne

  aesn

  ddt 77

  services de l’état territorialisés  
en départements  
et en région 
(des revues de projets, CIN, NPNRU)

 Cr idF 

 iau, arb 

 Cd 93, 94, 77

 Caue 93, 94, 77 

  Conseil régional,  
conseils départementaux  
et organismes associés 
(plans verts, atlas paysage,  
stratégie biodiversité, chartes...)

  Communes

  intercommunalités Capvm, Camg, CCpmF

  mgp/ ept  
(Paris, EE, GPGE, PEMB, GPSEA)

  structures porteuses  
de compétence  
urbanisme

  Communes

  intercommunalités  
Capvm, Camg, CCpmF

  mgp/ ept (Paris, EE, GPGE, PEMB, GPSEA)

 départements et région

  structures porteuses  
de compétence  
aménagement,  
dont développement  
économique et pluvial

  aménageurs publics et privés 
(EPA Marne, SADEV 94, SEQUANO 93,  
Aménagement 77, SPLA)

  promoteurs, grands propriétaires fonciers 
(RATP, SNCF, Ports de Paris), bailleurs, 
propriétaires privés / particuliers

  mgp

  Capvm, Camg

 Cd 93, Cd 94 

 smv, smam
  structures porteuses  
de compétences gemapi

Missions  Intégrer (mettre en œuvre)  

les actions du PP avec les 

démarches participatives adaptées

  Suivre leur réalisation et leurs effets 

en lien avec les ambassadeurs

  Établir et faire remonter les retours

   d’expérience et les bonnes 

pratiques/résultats au collectif 

d’animation et aux ambassadeurs

  Participer aux événements du PP
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Le portage du Plan de Paysage Marne Confluence 
par un comité de suivi-évaluation :  
« les PORTEURS »

Le Plan de Paysage est issu du SAGE qui lui donne sa légitimité. Il doit être 
porté en lien avec les instances de pilotage du SAGE qui veillent à ce que  
les acteurs s’en saisissent, et en respectent les termes (la Commission Locale 
de l’Eau et ses Commissions Thématiques – notamment la commission  
« Eau dans l’aménagement urbain »). Mais le portage du Plan de Paysage 
n’est pas du ressort exclusif de la CLE. Le comité de suivi qui prévalait lors  
de l’élaboration du Plan de Paysage doit ainsi évoluer vers un comité de suivi-
évaluation élargi dont l’assise serait suffisamment représentative pour assurer 
un portage ambitieux et efficace à l’échelle du territoire. à ce stade, différents 
types/groupes d’acteurs apparaissent incontournables à mobiliser au sein 
de comité : des élus / des acteurs de l’aménagement / des associations et 
usagers ayant une sensibilité paysage, parmi les acteurs du SAGE, du Plan  
de Paysage, ou de démarches similaires (ex : plan vert, atlas des paysages…). 
Les parrains institutionnels AESN, DRIEE, Région, ont également leur rôle à 
jouer dans ce comité, notamment pour  assurer la cohérence avec les politiques 
associées (ex : adaptation au changement climatique, stratégie biodiversité…). 

L’animation du Plan de Paysage Marne Confluence 
par un collectif d’animation : « les ANIMATEURS »

Le Plan de Paysage Marne Confluence vise l’opérationnalité. Pour cela, il lui 
faut une coordination et une animation spécifiques. La coordination de  
la mise en œuvre du Plan de Paysage, dans le prolongement de son 
élaboration, reviendrait au Syndicat Marne Vive. Concernant l’animation,  
il serait utile d’adjoindre au SMV un binôme. Les CAUE (77, 93, 94), déjà 
très impliqués sur ce type de mission et les thématiques du Plan de Paysage 
(dont ils ont été parties prenantes) sont en particulier identifiés. Ce collectif 
d’animation constitué par le Syndicat Marne Vive et les CAUE pourra adapter 
son action à différentes échelles (globales, départementales, territoriales)  
et s’appuyer, selon les missions et les thématiques, sur des personnes  
ou des entités constitutives d’un groupe ressources. 

L’animation a comme missions principales de communiquer sur le Plan  
de Paysage Marne Confluence, de le faire connaître (action de « lobbying  
et conseil » dans les instances de planification territoriale notamment, action 
politique forte visant l’implication active des élus porteurs et des aménageurs/
urbanistes,…), d’imaginer et de déployer des actions de sensibilisation,  

des manifestations grand public, constituant en quelque sorte un Point Info 
Paysage à destination des acteurs territoriaux.

Une autre mission essentielle de l’animation consistera à enrôler  
des ambassadeurs, en ciblant les structures et les services pertinents, qui 
pourront s’approprier l’outil Plan de Paysage Marne Confluence, le diffuser 
auprès des acteurs dans les territoires et contribuer à faire émerger  
des démarches partenariales. Auprès de ces ambassadeurs, les animateurs 
joueront eux-mêmes le rôle de groupe ressources, et pourront aller jusqu’à 
proposer un accompagnement (expertise, formations). A partir des retours 
terrain et de l’action de veille menée par les ambassadeurs, le collectif 
d’animation sélectionnera les secteurs/projets à enjeux, établira les actions  
à investir / soutenir en priorité, en veillant à trouver le bon dosage entre celles 
qui sont liées à des leviers essentiels mais difficiles à activer, et celles moins 
fondamentales mais plus facilement réalisables, qui pourront rapidement 
servir à exemplariser le Plan de Paysage Marne Confluence (voir le Plan 
d’action – rapport phases 2&3). Le Plan de Paysage étant pluraliste  
et «couvrant», cette priorisation est impérative pour éviter la dispersion. 

Ces intentions sont précisées dans une feuille de route du collectif d’animation, 
établie dès le départ et ajustée au fur et à mesure du déploiement du Plan 
de Paysage. Elle permet de créer une dynamique et un rythme pour l’action 
(sites et cibles prioritaires), de préciser les moyens d’animation mobilisés (en 
interne ou en appui extérieur), les partenariats à mettre en place (conventions, 
contrats…), les modalités d’engagement des parties prenantes (ex : charte), etc. 
Cette feuille de route devra dégager des perspectives à court et moyen terme  
(a minima 3 ans) et sera actualisée annuellement.

La diffusion du Plan de Paysage Marne Confluence 
par un réseau partenarial : « les AMBASSADEURS »

Il faut que le collectif d’animation qui promeut le Plan de Paysage Marne 
Confluence ait des ambassadeurs convaincus et convaincants pour le diffuser 
et le « représenter » auprès de ceux qui devront finalement le mettre en 
œuvre. Les « ambassadeurs » sont des personnes pouvant agir comme 
ensembliers, capables d’opérer le décloisonnement au sein des structures 
cibles, à une échelle pertinente. Il s’agit idéalement de binômes élu-agent.  
Ces ambassadeurs, en lien étroit avec le collectif d’animation, auront 
également une mission de veille territoriale qui leur permettra de faire 
remonter les initiatives de terrain et de saisir les opportunités de promouvoir 
l’approche paysagère. 

Le réseau des ambassadeurs doit absolument, parmi ses premières actions, 
recenser et approcher tous les porteurs de démarches de planification 
territoriale (PLU, PCAET, plan vert…). Les EPT, qui sont chargés d’élaborer  
à terme leur PLUi, sont une cible prioritaire. Dans le prolongement du travail 
réalisé sur les opérations test, l’identification et l’engagement d’actions sur 
des sites à forts enjeux (grands projets d’aménagement ou d’infrastructures, 
notamment inter-territoriaux – ex CIN ex-VDO, NPNRU…) est une autre 
priorité, en vue de proposer un accompagnement « sur mesure ».

La mise en œuvre effective du Plan de Paysage 
Marne Confluence par un réseau partenarial :  
« les OPéRATEURS »

Les structures publiques compétentes en urbanisme, aménagement, et eau/
GEMAPI, ainsi que les acteurs privés intervenant dans ces différents champs 
constituent ensemble le réseau partenarial de mise en en œuvre opérationnelle 
du Plan de Paysage Marne Confluence. Ce sont eux qui à travers leurs 
démarches de planification et leurs projets sont susceptibles de concrétiser  
le Plan de Paysage et de contribuer à ses objectifs. Pour autant le Plan Paysage 
n’étant pas opposable, pour passer de l’engagement potentiel à l’engagement 
effectif, des solutions de formalisation sont à envisager telles que : 

 la rédaction d’une « charte d’application du Plan de Paysage » qui 
pourrait être soumise aux instances démocratiques dans les communes et 
les intercommunalités. Il pourrait s’agir d’une charte partenariale (à l’image 
de ce que fait le CD77 pour le plan départemental de l’eau) ou une charte 
d’engagement, à l’image de la charte de l’Arc boisé, ou de la charte de l’eau 
« Plaine et coteaux de la Seine centrale urbaine ») ;

 une démarche de contractualisation en inscrivant par exemple les actions à 
réaliser en application du Plan de Paysage dans des contrats dits TVB ou Eau et 
climat (ex : amendement du contrat Marne Confluence 2018-2023 à mi-parcours).

Concrètement les opérateurs potentiels, seront d’une part alertés/informés/
démarchés par le réseau des ambassadeurs et le cas échéant assistés / 
conseillés par le collectif d’animation. Les « opérateurs » passant à l‘acte seront 
appelés à suivre les actions sur les « paysages de l’eau » qu’ils auront mises en 
oeuvre (réalisation et effets) et à faire remonter des retours d’expériences utiles 
à destination du réseau des ambassadeurs et du collectif d’animation.

Présentation et discussion autour du schéma « Portage, animation et mise en œuvre  
du Plan de Paysage » lors du Comité de suivi du Plan de Paysage du 12 octobre 2018
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« La Boîte à idées : des priorités et des idées pour la suite » : 
restitution du travail co-produit en atelier,  
le 3 mai 2018 à Saint-Maur  

Les suggestions les plus nombreuses co-produites en atelier le 3 mai 2018  
à Saint-Maur ont gravité autour de la question :  
« Comment développer / généraliser le réflexe « paysages de l’eau » ?

Ces propositions et pistes ont nourri le dispositif de mise en œuvre, d’animation  
et de suivi-évaluation proposé dans ce document.

 Développer la formation des élus locaux et des services à propos des enjeux  
eau/ aménagement/paysages de ce territoire, afin qu’ils les incarnent  
dans leur quotidien ; 

 faire vivre le réseau d’acteurs situés à l’interface de l’eau, du paysage  
et de l’aménagement ;

 faire grossir ce réseau, « enrôler » de nouveaux acteurs pour porter ce Plan  
de Paysage dans les territoires au-delà du réseau actuel qui a présidé  
à son élaboration : identifier un ensemblier capable  
de porter sa dimension transversale par type  
de projet ;

 garantir l’aller-retour entre les différentes échelles ;

 cibler ceux qui ne sont pas convaincus  
et qui pèsent dans les décisions : organiser ainsi  
des ateliers / séances de conviction décentralisées  
par secteur, avec l’aide d’ambassadeurs, idéalement  
des binômes « eau et paysage » pour transmettre  
à la fois l’esprit du SAGE et celui du Plan  
des Paysages de l’eau.
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« La Boîte à idées : des priorités et des idées pour la suite » : 
Ateliers mobiles de la commission aménagement du SAGE,  
le 13 décembre 2018 à Saint-Maur

Les ateliers mobiles ont permis la contribution des participants à deux outils en cours d’élaboration, 
permettant de faire vivre le Plan de Paysage Marne Confluence :

- la feuille de route 
- le schéma d’organisation des acteurs : « Portage, animation et mise en œuvre du Plan de Paysage ».

Les propositions ont été guidées par les différentes questions qui suivent :

 Préciser et enrichir le schéma d’organisation 
« Portage, animation et mise en œuvre du Plan  
de Paysage » : 

Pouvez-vous indiquer où vous et votre structure pouvez/
souhaitez jouer un rôle moteur (acteurs, opérateur, 
ambassadeur, etc.)  
> post-it verts

Qui d’autre voyez-vous utile de mobiliser, et à quel niveau ?  
> post-it roses

 Formaliser les premiers pas de la feuille de route  
du Plan de Paysage :   
Quelles priorités opérationnelles se donner ? 

 Formaliser les premiers pas de la feuille de route  
du Plan de Paysage : Quels lieux, quels types de 
manifestation, événements, outils… pour valoriser 
immédiatement le Plan de Paysage ? 

Premières propositions des acteurs :

- Site AESN (article paru le 8 janvier 2019) ;

- Club national Plans paysage ;

- le plan Bleu ;

- une exposition itinérante avec diffusion du film dans les 
lieux culturels du territoire ;

- la fête des mares, la fête de la nature, les journées 
mondiales des zones humides, la journée nationale de la 
pêche, la fête des parcs d’Est ensemble, etc. ;

- la maison du parc des Guilands à Montreuil ;

- des balades à thème sur le terrain.
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II- Quelles propositions
pour un suivi-évaluation efficace et réaliste ?
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DISPOSITIF DE SUIVI-éVALUATION DU PLAN DE PAYSAGE

Mesurer  
LES EFFETS DU PP

  INDIcATEUrS  
TrAçANT LES PrATIqUES DU TYPE  
« bArOmèTrE DES PrATIqUES »

  INDIcATEUrS  
ISSUS DE mESUrES ObjEcTIVES 

   INDIcATEUrS D’éVOLUTION PhYSIqUE  
(points de vue, cheminements, espaces 
d’accueil de l’eau de pluie)

   INDIcATEUrS D’ATTrAcTIVITé  
(fréquentation, médiatisation, occurence 
dans les discours, les projets, etc.)

  ObSErVATOIrE PhOTOS/VIDéO  
EN cOmPLémENT

  INDIcATEUrS  
ISSUS DE DONNNéES SENSIbLES  
(avis, ressentis, alertes, perceptions, 
retours d’expérience...) 
VIA 2 TYPES D’OUTILS D’éVALUATION 
TErrITOrIALISéS

   réSEAU DE « VIGIES »

   DémArchE à cONSTrUIrE  
(anthropologique)*  
appuyée sur les pratiques des territoires

  ObSErVATOIrE PhOTOS/VIDéO  
EN cOmPLémENT

Apprécier  
LE NIVEAU DE réALISATION DU PP

  INDIcATEUrS  
DE réALISATION  
POrTANT SUr LES AcTIONS 
(nombre, nature, localisation, 
porteurs, effet, rattachement 
aux OqP)

LES OPérATEUrS  
ET LES AmbASSADEUrS  

DU PP

LES OPérATEUrS  
DU PP

SUIVI  
DES OPérATEUrS PP
(TAbLEAU DE bOrD DU SAGE, 
DONNéES SATELLITAIrES...) 

AcTEUrS  
ET hAbITANTS

PUbLIc mObILISé  

XXXXX

PUbLIc à SENSIbILISEr 
/ mObILISEr  

PANEL D’AcTEUrS  

XXX  XXX   XXX

Le réflexe  
« paysage de l’eau » 

progresse-t-il ?

La qualité  
des paysages de l’eau 

progresse-t-elle ?

Le Plan  
de paysage est-il  
mis en œuvre ?

La Marne  
urbaine

Les Plateaux  
et vallons

Les Plateaux  
et vallons

* inspirée de la démarche «Paysage en récit» CD93 / LA 2016
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1- Un dispositif et une ambition d’évaluation 
			         pour mesurer la progression

L’évaluation du Plan de Paysage est une ambition avant d’être une obligation. 
Elle vise à savoir pour comprendre, et à comprendre pour, le cas échéant, cor-
riger, ré-orienter, renforcer les objectifs et les actions initialement portés par le 
Plan. L’évaluation conduite par le comité de suivi-évaluation ne comporte aucune 
dimension d’audit ou de sanction, il s’agit bien au contraire  
d’une démarche de dynamisation et d’amélioration récurrente de la pertinence 
de l’efficacité, et de l’efficience, du Plan de Paysage. La CLE peut toutefois sur 
la base des résultats de l’évaluation qui lui seront communiqués, rappeler qu’il 
existe des objectifs forts sur lesquels elle est engagée politiquement, et qui 
induisent de respecter des règles « non négociables ». La CLE peut donc être 
amenée à faire valoir une position affirmée incitant certains acteurs à agir.

Il convient de bien différencier l’évaluation de politique publique, qui nous 
importe ici, de l’évaluation de projet. En l’occurrence pour le Plan de Paysage 
Marne Confluence il s’agit de mener une démarche spécifique d’évaluation, dans 
le cadre d’un dispositif permettant de fournir au fil du temps, en les organisant 
pour pouvoir les exploiter, les données et informations permettant de porter un 
jugement d’une part sur la réalisation du Plan de Paysage Marne Confluence, 
et d’autre part sur ses effets sur le territoire. S’il est relativement aisé de tracer 
l’avancée du Plan, au sens de son déploiement, identifier et « mesurer »  
les effets attendus en termes de progrès, est beaucoup plus délicat.  
Dans le cas présent, ceux-ci sont de deux ordres : 

 le réflexe « paysages de l’eau » progresse-t-il grâce au Plan de Paysage : 
quelle appropriation et quelle mise en œuvre du Plan… et par qui ?  
Quelles actions concrètes engagées ou réorientées sous l’impulsion du Plan  
de Paysage Marne Confluence ? Des évolutions des pratiques de conception,  
de réalisation, et de gestion, concernant des planifications ou des projets,  
sont-elles constatées…et auprès de qui ?... La notion de « paysages de l’eau » 
donne-t-elle un (autre) sens aux actions et démarches en cours ? Contribue-t-elle 
à leur donner de la cohérence ?

 la qualité des paysages de l’eau progresse-t-elle grâce au Plan de Paysage : 
que disent les constats objectifs sur le territoire et leur croisement avec  
les perceptions subjectives des acteurs et des habitants ? Se rapproche-t-on  
ou s’éloigne-t-on des Objectifs de Qualité Paysagère (où et desquels ?) 

 

Le dispositif de suivi-évaluation ci-après décrit ne doit pas être totalement 
arrêté à ce stade. Il doit rester souple et évolutif, de façon à pouvoir s’enrichir  
au fil du temps, et à mieux suivre les évolutions. 

2- Des indicateurs de réalisation et de progrès, 
				       quantitatifs et qualitatifs

L’outil générique du dispositif de suivi-évaluation est l’indicateur. Les indicateurs 
doivent être suffisamment nombreux pour pouvoir rendre compte avec la finesse 
requise, sans être trop nombreux pour être effectivement suivis. Ils sont de deux 
natures : les indicateurs de réalisation et les indicateurs de progrès.  
Ils peuvent être quantitatifs ou qualitatifs. Ils doivent néanmoins tous satisfaire 
aux qualités de pertinence, robustesse, faisabilité, reproductibilité… L’ensemble 
des indicateurs établit le tableau de bord du Plan. Ces indicateurs sont à suivre 
par les « animateurs » du Plan de Paysage Marne Confluence avec l’aide  
des « ambassadeurs ».

Apprécier le niveau de réalisation du Plan de Paysage

Les indicateurs de réalisation tracent la mise en œuvre des actions générées 
spécifiquement par le Plan de Paysage Marne Confluence, ou des actions  
que le Plan de Paysage Marne Confluence a permis de « réorienter / améliorer » :

 nature de l’action ;

 localisation ;

 structure et service porteurs ;

 état d’avancement / réalisation ;

 effets attendus / obtenus ou appréciés sur les paysages de l’eau  
(SAGE, littérature…) ;

 rattachement aux objectifs opérationnels et aux Objectifs de Qualité 
Paysagère.

Ils sont à suivre, et à transmettre aux animateurs du Plan de Paysage Marne 
Confluence, par chaque porteur d’action concerné, qu’elle soit spécifiquement 
générée par le Plan de Paysage, ou simplement améliorée par sa prise en 
compte. Les « animateurs » du Plan de Paysage Marne Confluence rassemblent 
les informations et les traitent au niveau de chacun des objectifs opérationnels 
et des Objectifs de Qualité Paysagère. Ils apprécient ainsi comment et combien 
chacun d’entre eux progresse ou non. In fine ils dégagent un profil de 
déploiement du Plan de Paysage Marne Confluence suivant ses objectifs.

Mesurer les effets du Plan de Paysage

Les indicateurs de progrès tracent quant à eux la progression du réflexe 
« paysages de l’eau », et la progression de la qualité des paysages de l’eau 
sur le territoire. Ils indiqueront de façon globale l’amélioration de la situation 
territoriale à laquelle le Plan de Paysage Marne Confluence a apporté  
une contribution. 

Le réflexe « paysages de l’eau » progresse-t-il ?
Objectiver l’acquisition et l’activation du réflexe « paysages de l’eau » à partir 
d’indicateurs est pour le moins délicat. Cette question sera en partie éclairée  
par les informations relatives à l’état de réalisation du Plan de Paysage Marne 
Confluence, mais de façon partielle.  
En complément, il pourrait être envisagé de conduire une enquête, à mi-
parcours du Plan et à son terme, sorte de baromètre sondant les opinions  
et pratiques ayant cours sur le territoire, via une dizaine de questions simples 
adressées à un panel d’acteurs représentatifs du réseau des « opérateurs », 
acteurs censés devoir activer le réflexe paysage en question.
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La qualité des paysages de l’eau progresse-t-elle ? 
Objectiver la progression de la qualité des paysages de l’eau est tout aussi  
délicat mais essentiel. Il est possible de s’appuyer notamment sur le tableau  
de bord, l’Observatoire, et plus largement le dispositif de suivi du SAGE,  
notamment en quantifiant et qualifiant : 

 les évolutions physiques, écologiques et paysagères des berges et du lit  
de la Marne, des affluents, des plans d’eau ;

 le nombre, la surface, la localisation et la nature des espaces diffus  
accueillants de l’eau ou des traces de l’eau ;

 le nombre et la localisation des points de vue / (re)mise en visibilité  
des paysages de l’eau ;

 le nombre, le linéaire et la localisation des cheminements, itinéraires  
marqués, valorisant les paysages de l’eau ;

 …

Ces données objectives qui permettent d’établir un indicateur d’évolution  
physique, à partir de données satellitaires par exemple, peuvent être  
complétées par d’autres éclairant la progression de l’attractivité des paysages  
de l’eau comme par exemple : 

 des mesures de fréquentation des lieux et cheminements des paysages  
de l’eau, données obtenues via des enquêtes ou des dispositifs de comptage ;

 des mesures des occurrences de médiatisation du sujet des paysages de l’eau 
et de leur valorisation dans les médias professionnels et grand public (revue de 
presse, radio, TV, Web,…), ainsi que éventuellement leur « taux de pénétration », 
c’est-à-dire la façon effective dont les messages émis ont été reçus.

Ensemble, ces données permettraient d’établir un indicateur d’attractivité  
des paysages de l’eau. 

Compléter le dispositif par une approche sensible 
Mais l’appréciation de l’évolution de la qualité des paysages de l’eau ne peut 
pas se réduire à l’exploitation des données objectives précédentes. Elle dépend 
fondamentalement de la façon dont ils sont vécus, pratiqués. Et ce vécu,  

cette expérience des paysages, fait référence à des constructions mentales,  
sensibles, à des ressentis, des aspirations, des émotions. Apprécier leur qualité 
ne peut donc s’envisager sans apprécier dans le même mouvement  
la perception qu’en ont les acteurs et les populations concernées. 

L’élaboration du Plan de Paysage a été une nouvelle occasion de le vérifier :  
le paysage est une notion complexe certes, mais très concrète, qui concerne tout 
le monde et chacun de façon très intime, et le dispositif de suivi-évaluation doit 
rendre compte de cette réalité sociologique. 

Pour cela les apports méthodologiques des démarches d’observatoires  
photographiques et vidéographiques, des démarches anthropologiques  
du type « Paysages en récit : pour une approche anthropologique de l’atlas  
des paysages » développée par le Département de Seine-Saint-Denis,  
des démarches sensorielles de type «déambulations », et naturellement  
les sciences participatives, sont essentiels et ont constitué des sources  
d’inspiration importantes pour les propositions qui suivent. 

Le territoire du Plan de Paysage Marne Confluence est du point de vue  
des perceptions et des représentations mentales et sensibles composé de deux 
parties très différentes. 

 Sur les secteurs marqués par la Marne (Marne urbaine et entre plans d’eau 
et Marne) le public est fortement mobilisé, et en grand nombre usager ou 
promeneur de la Marne attentif. Imaginer constituer sur cette partie « Marne » 
du territoire, en s’appuyant sur cette force citoyenne, un réseau de vigies  
des paysages de l’eau est dès lors imaginable. Ce réseau qui pourrait être 
constitué avec l’appui des diverses associations concernées par la Marne  
(sports nautiques, pêche, randonnée, nature et environnement,…) pourrait 
jouer son rôle via un dispositif interactif, comme par exemple une application 
smartphone d’expression libre (une sorte de prolongement amélioré de l’outil 
Carticipe, bâti sur le même principe que les applications de vigilance citoyenne 
concernant la qualité des espaces publics du point de vue de la sécurité  
des piétons, la propreté urbaine, les nuisances sonores,…). 

 à l’inverse, sur les autres secteurs, ceux des plateaux et vallons, le public 
reste très largement à sensibiliser, à mobiliser, à la question des paysages de l’eau, 

plusieurs des objectifs opérationnels du Plan de Paysage Marne Confluence y 
concourent d’ailleurs. Sur ces territoires, une démarche anthropologique inspirée 
de «l’Atlas des paysages de Seine-Saint-Denis : Paysages en récits », constitue 
probablement une piste qu’il convient d’étudier, et d’approfondir dans le cadre 
d’une démarche spécifique complémentaire. En première intention, il pourrait 
s’agir de sélectionner un panel d’une trentaine de personnes «habitant» ces 
secteurs, et de conduire auprès d’eux des entretiens qualitatifs permettant de 
définir une série d’objets / lieux marqueurs de leurs rapports à l’eau / paysages 
de l’eau, puis de suivre au fil du temps leur appréciation de l’évolution de ces 
marqueurs. Le comité de suivi-évaluation serait informé des évolutions ainsi 
détectées, et invité à les croiser avec ses propres connaissances et perceptions. 
Ce panel plutôt qu’établi pour assurer une représentativité en termes de genre 
(H/F), d’âge, de statut,…le serait du fait de la signifiance de la diversité des 
expériences de ses membres en termes de «paysages de l’eau». Ces expériences 
dépendant de leur vécu, de facteurs géographiques (leur lieu d’habitation, leur 
lieu de travail) et de pratiques spécifiques de l’espace et du temps, conduisant à 
des modes d’appréhension du sensible variés, (ex travail en plein air, expérience 
de la nuit, expérience d’un ailleurs,….). 

Au-delà de la mise en place du dispositif de suivi-évaluation, l’évaluation elle-
même sera conduite au terme du Plan, voire si cela s’avère nécessaire et possible 
à mi-parcours. Si l’évaluation requiert un état d’esprit permanent, et des actions 
préparatoires en continu, elle procède d’une démarche particulière à un ou 
des moments spécifiques à choisir par les porteurs du Plan de Paysage Marne 
Confluence.

Il revient au Comité de suivi et d’évaluation d’en préciser les objectifs, de donner 
les questions évaluatives qui devront être instruites, les moyens (avec ou sans  
aide externe), et les conditions de déroulement. Le collectif d’animation  
du Plan de Paysage Marne Confluence organise et anime également ce temps 
bien particulier. 
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Des exemples et pistes de dispositifs d’évaluation réalisés sur le territoire,  
et exposés lors de l’atelier du Plan de Paysage le 3 mai 2018 à St Maur

Parcours  
organisés  
et restitués  
par le CAUE 94  
sur le territoire  
du Plan  
de Paysage,  
en juin 2017,  
dans le cadre  
de l’AMI « Trame 
verte et bleue :  
de la planification 
régionale  
à la construction 
d’une stratégie 
territoriale », 
portée par  
la FNCAUE,  
le MEEM, l’ARF.

   

So
ur

ce
 : 

CA
UE

94

- Trois « parcours sensibles  » : un exemple de dispositif 
d’évaluation sensible par les habitants et usagers d’un lieu,  
sur le terrain; restitution audio et visuelle de la perception  
de l’évolution des paysages du quotidien.

Réalisés autour de Ville Evrard à Neuilly-sur-Marne,  
Noisy-le-Grand, et en limite Montreuil/Bagnolet par le collectif 
Corpus-fabrique et les patients de l’hôpital de Ville Evrard accueillis 
par le collectif.

- « Une biodiversité vulnérable », trois parcours commentés  
sur le terrain, en présence de divers acteurs, professionnels, habitants, 
élus, associatifs : un exemple de dispositif d’évaluation sensible  
et de restitution visuelle, écrite et audio-visuelle de la perception  
de l’évolution des paysages.
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- L’observatoire 
photographique  
du paysage, de la ville  
de Montreuil,  
débuté en 1997 :  
un exemple d’observatoire 
photographique réalisé 
selon la méthodologie 
nationale.
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Extrait des panneaux d’exposition des 20 ans de l’observatoire photographique du paysage de Montreuil - 2017
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Table des abréviations

ABF : Architectes des bâtiments de France

AESN : Agence de l’eau Seine Normandie

APE : Associations de protection  

de l’environnement

APN : Associations de protection de la nature

APUR : Atelier parisien d’urbanisme

ARB : Agence régionale de la biodiversité

ARCEAU : Association recherche collectivités 

dans le domaine de l’eau

CA : Communauté d’agglomération

CAMG : Communauté d’agglomération Marne  

et Gondoire

CAPVM : Communauté d’agglomération Paris 

Vallée de la Marne

CAUE : Conseil d’architecture, d’urbanisme  

et de l’environnement

CCPMF : Communauté de communes Plaines  

et Monts de France

CD : Conseil départemental

CILB : Club des infrastructures linéaires  

et biodiversité

CIN : Contrat d’intérêt national

CLE : Commission locale de l’eau

COPIL : Comité de pilotage

CR IdF : Conseil régional d’Île-de-France

DDT : Direction départementale des territoires

DRAC : Direction régionale des affaires 

culturelles

DRIEA : Direction régionale et inter

départementale de l’équipement  

et de l’aménagement

DRIEE : Direction régionale et inter

départementale de l’environnement  

et de l’énergie

DRIHL : Direction régionale et inter

départementale de l’hébergement  

et du logement

EPA Marne : établissement public 

d’aménagement de Marne-la-Vallée

EPT : établissement public territorial

(EPT) EE : Est ensemble

(EPT) GPGE : Grand Paris Grand Est

(EPT) GPSEA : Grand Paris Sud Est Avenir

(EPT) PEMB : Paris Est Marne et Bois

GEMAPI : Gestion des milieux aquatiques  

et prévention des inondations

IAU : Institut d’aménagement et d’urbanisme

MGP : Métropole du Grand Paris

NPNRU : Nouveau programme national  

de renouvellement urbain

OQP : Objectifs de qualité paysagère

PCAET : Plan climat air énergie territorial

PLU : Plan local d’urbanisme

PLUi : Plan local d’urbanisme intercommunal

PP : Plan de Paysage

RATP : Régie autonome des transports parisiens

SADEV 94 : Société d’aménagement  

et développement des villes  

du Val-de-Marne

SAGE : Schéma d’aménagement  

et de gestion des eaux

SCoP : Schéma de cohérence paysagère

SCoT : Schéma de cohérence territoriale

SEME : Seine-et-Marne environnement

SMAM : Syndicat mixte d’aménagement  

du Morbras

SMV : Syndicat Marne Vive

SNCF : Société nationale des chemins de fer 

français

SPLA : Sociétés publiques locales 

d’aménagement

STAR Cities : Sustainable tourism for attractivity 

of riverside cities

UD : Unité départementale

UDAP : Unité départementale d’architecture  

et du patrimoine
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 Étude réalisée par le groupement : Avec la participation financière de :   Pour en savoir plus : 

	 www.sage-marne-confluence.fr

	 Onglet « Plan de Paysage »

 Projet piloté par le Syndicat Marne Vive : 

	 Christophe Debarre 01 45 11 65 71  
	 christophe.debarre@marne-vive.com


